
Défigurés dans l’organique 
les corps 
se décalent 
se capturent 
se décharnent
convulsions de l’océan déchiré 

Déstabilisés dans les sillons trempés
de ce carmin engorgé du conflit territorial
les corps 
coruscant 
s’expulsent 
se révulsent

Détrempés dans le post douleur
des tourbillons traînés trauma
les corps 
ocelles 
ruissellent des lests de sang

Dérapés mais pas assez dans ce drapé écarlate
les corps caracolent 
carrures criardes
infligée affliction dans le fondu-déchainé 

déchainés
il en chavire deux
enchaîné
il n’en reste qu’un

à l’insondable


